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VACANCES) ~~
1 V7 1 inoubliables

SOLEIL RADIEUX

ATMOSPHERE i

FRANCAISE 5
| 1

ANTILLAISE 4

des vins I'!'!
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sous un
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Une fable...

GOLF DE 9 TROUS
SUR LE TERRAIN DE L'HÔTEL

CAO 18 157 SK 2Quatique EC

(Ré TMagnitique

LA de YN : desane *- de 2 COO Dies

OUVERT TOUTE |; ANNÉE

Ek sr 2}

gt ‘tel Los Alize: Ketel Les Alizés
PIR chart es cimatisees

‘2 M O0 U À

GUADELOUPE
{ ANTILLES PHANG Lis)= 8

o

où 8
- St Jezm er ig region

ENT Te! 248-4945

AMERICAN

EXPRESS

DINERS

CLUB

Reservaticns cou

LES TOURS D ARG       
 

SUR LE COUP DE MINUIT

LE 31 AU SOIR

VIENS &CYPIHOT
VOS COURTIERS

ASSURANCES GENERALES

 

Tel: 346-5641

203, rue Saint-Jacques, Saint-Jean, P.Q.  
 

p 

Pas de fusion problème d'eau
Sati Tran Paroisse devra parer fe pris de vente dean tive par la Cite de Saint fean, d'icila tusion.

Austen à ducide Li Reyie des Faux

M Galles lolikoeur. régisseur. Tixere ts faux temporaire, soit celui demande par la Cite advenant que

los pourparlers de Tusion trament en longueur. le reyroupement des municipalites desire par le gouver

nement provincial encourage la Regie à prendre cette attitude.

Vu cours du mois de decembre. comme nous Vavons deja corit. M. Maurice Ferland, du ministeres

des \itsires municipales. ext vena rencontrer les secretiires ef treserters des deux municipalités, ville

et paroisse. MM Wiltrid Boutin et Geo. Emile Bouchard. On à fixe un programme pour la preparation

dun expose financier des deux municipalites Selon te conseiller Freques Rancourt de Saint-Jean. les   

 

tesx muni ipatites devraient être cn mesure de prendre des decisions d'ici trois mois. )

Ne I
REMERCIEMENTS

  
 

Nouveaux venus
a Napiervilie

 

L'HY RO construit
une sous-station

mn nm mrmon mn=    
 

 

; BONNE ET HEUREUSE

RESTAURANT
ANNÉE

A. CAIN
URI JRL UI

SENECAL
BARD Qpe

l]

A lAuontre San Loue

RESERVATION A 338 2208      
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PHARMACIE LUC POULIN DIRECTEURS DE FUNÉRAILLES  
        
  

 

3 100, rue ST-PAUL STAN Oligny Ltée
4, PROBUITL COMMERYEL YOS FACTURES 340-4744

°) mentee

|
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Lo Sûreté municipale
continue son enquête
sur | attentat à la bombe
qui a endommagé. dons
la soiree de samedi der-
nier lu fabrique de bas
Fidelity Hosiery etes ate-
llers de | imprimerie du
journal The News
Les quatres ‘bombes
explosives cocktail-
molotov avaient été
dirigées dans une fenê-
tre de lusine Fidelity
Hosiery qui occupe | éta-
ge superieur. Les dom-
mages ont surtout éte
causes par | eau par le
foit que les gicieurs ont
ete actionnes.
On se perd encore en

conjectures sur les cau-
ses de cet attentat. |!
n est pas question de con-
flit syndical à la Fidelity
Hosiery non plus qua
sa filiale la Rosemont
Hosiery. Dapres len-
quête qui se poursuit.
aucun des employes de
Fidelity Hosiery est mé-
content de son sort.

Est-ce que ce serait
loeuvre de quelques
voyous qui voulaient

seulement être témoins
d'un spectacle inusite? A
tout evenement ces ac-
tes ont causé des dégats En bas. le gérant de l'usi Fid liv Hosi êre à noire récentant

:n bas. le gerant de l'usine Fidelity Hosiery montre a notre représentan
pour $5000 et plus. et les dégâts causés par l'explosion des bombes. (Studio Brouillette)

 
L'ATTENTAT A TA BOMBE Cest par ces quatre carreaux cartonnes
que des bombes explosies ont penetre dans lesdocaux de use Fidel ; 5
tv Hosiery rue Cousins pour quels résultats”

Tél,347-7585 Oui, CONFIEZ vosve à =

   
   

que vous connaissez bien   

P
P

# W ROLAND KRUSE
Mail té!. 346-4507

F.-R. LEFEBVRE
tél. 346-6491 ‘ : }

Nous i JEAN PAYETTE : 4representons TRAVELERS INSURANCE CO. Pour votre famille tél. 348-3675 .
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62, rue St-Jacques, Saint-Jean, Qué.
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La fermeture de ’école Romain-Robidoux. de Laprairie. depuis
le 10 décembre, a attiré l'attention du monde enseignant dans toù-
te la province de Québec. Dans des interviews au petitécran.
la Corporation des enseignants du Québec. par la voix de son pré-
sident. a déclaré qu'il s'agissait tout simplement d’un “ock-out”:
Le directeur général des études de la commission scolaire de Li-
gnery. pour sa part. est d'avis qu'on ne pouvait agir autrement,
les commissaires avant tenté vainement de s'entendre avec les
enseignants concernant certaines tâches de surveillance.

Pas besoin de s'attarder très longtemps sur la situation créée
par cette décision pour dire que ce fut un geste bien surprenant et
regrettable de la part de la commission scolaire de Lignery. Le
premier devoir des commissaires d'école, c'est de s'assurer que les
étudiants reçoivent leurs cours. Parce qu'onnes'entendait pas,
on a simplement décidé de fermer l'école aux 225 professeurs,
privant du même coup 3,600 élèves de leurs cours.
Nous ne voulons pas minimiser, ici. la part de responsabilité  des enseignants. L'expérience passée démontre qu’il est presque

toujours difficile de s'attendre à une part de concessions chez-eux.
Même si on admet que tout le monde soit un peu nerveux, dans
les rapposrt entre enseignants et commission scolaires. par suite
de laborieuses négociations qui trainent depuis des mois et qui
ne semblent pas être à la veille de se régler, il est impensableque

     
 

le du St-Laurent. de Verché-
tes à Ste-Catherine d'Alexandrie,

C'est un palier vernemental
qui se situe entre consed muni-
cipal et le gouvernement provin-
cial. Ser la rive sud. comme dans
d'autres régions d'ailleurs. il existe
des problèmes dont la solution dé-
passe les pouvoirs d'un conseñ
municipal, mais qui cependant. ne
sont pas d'envergure provinciale.
Devant une tellé situation. à doit
exister ume autorité compéiente
qui soit habilitée 2 prendre les me-
sures qui simpovent pour régler
ces ‘problèmes qui concernent
l'ensemble d'une région. Certains
pro se posant au niveau de
toute une région, un conseil muni

cipal ne peut Jes régler unique-
ment dans les limites de sou terri-
Loire et encore moins imposer ses

| vues à une ville voisine,
En pratique. quel sera lerote du
gouvernement régional? —

 

: I : et lelong du Richelieu. de St-
4 - Marc à Carignan, soit une superfi-|

» - Qu'est-ce qu'un gouvernement
- . ’ , régional”

 

  
  

 

coup jes limites de cetle munici-
… padité.

Pourquoises citoyens en sup-

me ce réseau bénéficiera àtout vn
territoire. n'est que logique que |
le colt en soli supporté par tous
lex bénéficiaires. De ce fait, uetel
projet relève de l'autorité.du gou-
vermement régional. Par contre. le
réseau routier desservant un déve-

pement résidentiel est de
ope locale, fork
Le systemed'aqueduc-
La production d'enu filtrée dé-

passe le cadre local, 4 l'on veut
oduire à un coût relativement
s. Ainsi les prises d'eau, l'usine

de filtration et les conduites d'ali- |
mentation devant amener l'eau
aux municipalités. relévent de la
juridiction régionale. Par contre,

istribution de l'eau à l'intérieur
d'une municipalité relève del'au-
lorité de cette dernière.
Qui fera parue du gouvernement
régional”

outes les municipalités das |
- territoire donné font partie d'un

gouvernement régional. Cepen-
ï

“tés qui leur seraient coaîlés parla

Ceque coûtera ungouvernement

pas pour raie toutes leurs re “bilités. Chaqu les .

- champ 
   

 

  

 

  

 

régional
our le moment sscum chifire

précis ne peut être avancé, Fexpé—
rience n'avant pas été tentée. Cho

le, même xi elle n'amènepas d'éco—
momie immédiate, améliorers sû-
remest la qualité de ces services.
De plus les travaux où projets cré-
cutés au niveau régional n'auront
pos à étre doublés; au plan local

toute tacon, le rapport Lemay,
“Deuxième tranche” ne dis-H pas
en toute lettre: “Regroupement ou
pas, régionaïisation ou pas. les
pris voat sugmester”.
Que restera-t:il auxconsesls munt
cipaux? AN  

wrernemeni sure son
"action ¢ tif, même si à pre.

miére vue, semble y avoir dupli-
cation et chevauchement, 11 est
certain que fout problème pure-
ens local relévers détintthrement 5

conseils municipaux et aon

a

see! ; È

\ B

 
 

 

des commissaires ou des enseignants veuillent tenter de régler i
un litige sur le dos des étudiants.
On se souviendra que l'opinion populaire avait sévèrement ju- -

gé l'attitude des enseignants pour s'être mis en grève, ll y a quel-
ques mois. parce que c'était les enfants qui en étaient les premié-
res victimes. Aujourd'hui, la fermeture de l'école Romain-Robi-
doux, par la commission scolaire de Lignery doit être jugée aussi
sévèrement. Si on a jugéqueles enseignants avaient posé un ges-
te irréfléchi en décidant de se mettre en grève, ondoit admet-
tre que les commissaires portent une lourde part de responsabili-
té en fermant les portes d’une école. ‘ |

: Les coursreprendront-ils à l’école Romain-Robidoux après le
congé des fêtes? Il yalieu d'espérer bien qu'au moment où nous

- écrivons ces lignes, aucune décision finale n'ait été prise. Cepeh-
dant, la rencontre des commissaires avec les autorités/du minis-
tère de l'Education, il y a quelques jours, nous permet d'être opti-
miste. - ‘  +; "© _% _ Berndrd BEDARD |

r
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‘| aux familles nécessiteuses
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5 J
DECORE:- M. Harolde Savoy (a droite) vient de recevoir des mains de
M. JAE. Lacasse, la décorationdofficier de l'Ordre-de Jérusalem. pour
son dévouement àla Société Ambulancière de Saint-Jean. M. Savoy
avait été empêché de se rendre à Ottawa, le:jour ou le gouverneur géné-
rai. M. Roland Michener, avait remis la mème décoration à M. JE A.
Lacasse et à M, Expédit Lemaire, de Saint-Jean.

(Studio Brouillette)

UNE

 LOUABLE

INITIATWE
\

LesKinsmen préparént, cha-
que année, desboîtes de vic-
tuailles. qui sont distribuées

par l'entremise de la St-Vin-
cent de Paul. Sur la photo.
l'exécutif et les principaux

“responsables dela prépara-
tion de ces boites.

(Studio Brouillette)
pe

\ of °

; PE grPa0Pi,asRHAN,lMgtaaeaprieri"aea 2

&
e.

ILS N'ONT PAS FTE OUBLIES:-La
conférence St-Vincent de Paul,
tion Notre-Dame Auxiliatrice. a dis.
tribué de nombreux paniers aux fa-
milles moins fortunees dé la paroisse.
Sur la photo, M. le curé Jean Lequin
bénit les victuailles. Les dirigeants et
dirigeantes de la S.V.P. masculine et
féeminime sont présents.

(Studio Brouillette)

 

 

PHOTO

 

   
PANORAMA

DE
LA;
SEMAINE

 

Saint-Edmond.

#FATT DES HEUREUX:- Au ves-
tiaire de la St-Vincent dé Paul de

le pere Noel fait des
heureux distribuant des cadeaux aux

(Studio Brouillette)
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Le sous-lieutenant Bernie Power,à gauche, d’Hali-- {
. fax, et le matelot Larry Boudreau, de Yarmouth. en
Nouvelle-Ecosse, suivent un cours de français avec

| Mme Germaine Gabélier, professeur à l’école de lan-
gue des Forces armées du Canada a Saint-Jean.Ces-
deux marins sont membresde l'équipage du destrover
porte-hélicoptères Ottawa, le premier navire des for-
ces canadiennes à se servir du françaiscomme langue
de travail. Quarante-et-un officiers et hommesde lan-
gue anglaise, membres de l’_équipage de l’Ottawa. ont
suivi un cours intensif de francais pendant trois se-
maines.

(Photo des Forces Canadiennes).

 

 

.. - “ D
; : " ;

 

  

  



/

At

-métalliques. des bottes. des harnais et des pôles, le tout d'une sa

Na

6/ LE RICHELIEU, MERCREDI Ter JANVIER 1969

avegNau
dt
DÊ

Os

RAGE AUCEGP
Le comité des sports du C.E.G.E.P. organise pour la deuxième année consécu-

tive un tirage de grande envergure. Celui de l'année dernière a été un grand succès
et il est à espérer qu'il en sera de même certe année. Ce tirage n'est pas seulement
limité aux étudiants du C.E.G.E.P. mais à toutes les personnesqui désire se procu-
rer des billets car tous les étudiants ont chacun reçu deux livrets à vendre er ily
en 2 méme qui en ont recu 25. Lesétudiants sont donctous des vendeurs.

Pour la modique somme de 50 par billet et de $2.00 par_livret on peut gagner
wn téléviseur couleur “Admiral” de 19 pouces avec cabinef de bois et une table.
le tout d'une valeur de $650.00. Le deuxième prix est unradie AM-FM stéréo avec
cing bandes. un amplificateur de 80 watts et deux boîtes de son pour une valeur
de $330.00. Le dernier prix est un équipement complet de ski Corba Junchi

ur de

   

Tous ces prix seront tirés le 28 février 1969-et les vendeursauront de plus la chan-

‘;

0-4

ce de gagner un magnifique tadio transistorisé, Les profits de ce tirage ira. au Ce
mité des Sports ét hui permettra d'acheter le nouscaux équipements pour ke gymns-
se el de plus cet argent servira à défraver en partie le coût des dépenses des équi-
pes interscolaires du C.E.G.E.P.

\ ous êtes donc fous invités à participeràà ce magnifique tirage au profit du Co-
mité des Sports du C.E.G.E.P. et en même temps vous courez la chance de gagner
de magnifiques pri.

PIERRE-LOUIS LEV ESQUE.

 

  
Q. Jesuis une protestante.

“ J'ai été aimée par un catho-
lique. Safamille s'est.oppo- ,
sée a notre mariage. Voyant
cela, il ma épousé devant
mon ministre protestant.
Maintenant, quand nous
nous chicanons, il fait du

‘ chantage: il dit que l'Eglise
catholique ne reconnait pas
son mariage, qu'il peut me
quitter quand il le voudra et
peut aller se marier avec une
autre femme de son Eglise à
lui.

N'est-ce pas odieux qu'a-
près m'avoir connue, m'a-
voir maltraitée, m'avoir don- :
né des enfants, ce catholi-

que-là pourrait me laisser
sur le pavé à 38 ans et se
marier avec une autre fem-

me devant un gure catholi-
que? N'y-a-t-il rien à faire
pour empêcher cela?

R. Madame votre question
_ tombe pile. À un moment où
l'on se pose tant de problè-
mes sur les effets bons ou
mauvais du mariage Civil:
sur la valeur des mariages
lorsque les deux conjoints
ne sont pas de la même re-
ligion.

La loi de l'Eglise catholi-
gue demande a tous ceux
qui vont s'épouserdans des
circonstances ordinaires (je
ne parle pas de deux esqui-
maux qui re voient que le
prêtre tous les trois ans:
ou de naufragés qui, sur une
ile, tombant en amour, se
marient après quelques mois

- de vie forcément commune)
de faire présider leur maria-
ge par un prêtre assisté de
deux témoins. Cela dans le
cas où les deux parties sont
catholiques où encore à tout
mariage dont l'une des par-

« 

ties est catholique. Autre-
ment, le mariage est nul et
invalide. La plupart des ca-
tholiques connaissent cêétte
législation.

Il 'en est, cependant qui. se
faisant fi de. la loi se sont
mariés en dehors de leur E-
glise. une fois ou même plu-
sieurs fois en se ‘disant que
si l'union s'avère heureuse
ils pourront ensuite la faire
déclarer nulle par un prêtre
catholique. Par contre, les
catholiques fervents ou non
qui ont observé la lettre de
Ja loi depuis le matin de leur
mariage et qui se trouvent……

par la suite dans une union
boiteuse voire même insup-

“ portable. ceux-là n'ont aycu-
.ne chancede se libérer. le
conjoint fût-il malade men-
tal. l'étant devenu après le
mariage. C'est là, peut-être,
l'un des résultats funestes
de la loi qui est promulguée
pour le plus grand bien de
tous, et qui dans la majorité
des cas a profité à la stabifi-
té des couples.
Un autre des effets indési-

rable de la présente légisia-
tion vient de ce que lorsque
la partie catholique, heureu-
sq de son union avec la par-
tie protestante et désirant
enfin régulariser sa situation
de conscience, demande à la \
partie protestante de compa-
raître tardivement .devant
un prêtre pour donner tardi-
vement un consentement, la
partie protestante
souvent avec énergie d'ad-
mettre ainsi que toute sa vie
conjugale précédente ‘n'a
été qu'un‘vulgaire concubi-
nage: queses enfants n'ont
été jusqu'ici que des illégi-
times.
. En fait, en vous épousant

- 4
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FURETEUR _
On coudra bien prendre note qu'ify aura pas de livraison par facteur, le 2

 

 

 
janvier. Cependant da salte des cases postales sera ouverte de8 a.m. a3> p. m.
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La cueillette des vid:anges du mercredi se ferale jeudi.pour cette semaine.
j so2(emmmrmmmmen

Jeudi; le 16 janvier. se tiendra au 170 de la tué Longueuil. une assemblée
générale des épais affiliés au Conseil du Travail de Saint-Jean et région.
L . Lanciault. directeur du service de l'initiation au travail

— ta

‘invité sera M.

 

Le comité des Jeunes des Loisirs de St-Gregoire Organisé une soirée pour
samedi Je 4 janvier. à 8 heures. Orchestre invite: "inn Crowd”. Age minimum:
16 ans. . LS,

' VSAyYmmmmm mine

M. et Mme Edgardo Casazza (Denise Lymburneri. de Milan, Italic. et leurs

de Noël pourun séjour d¢ quelques semaines chez M. et Mme Michel Lymbur-

ner et'leurs autres parents de laregion, :a

Tous les membresde la Legion canadienne de Saint Jeun et Iberville sont
invités à participer à la soirée “vetile de la notelle année le M décembre
à» heures pm. - ! | ;

same cenYmme

Mme Jacqueline Buia du 1S9 de La rue NotreDame. à Saint-Jean a ve  

 

 
trois enfants. Guido, Claudia et Pier Luigi.sont—arfivés à Saint-Jeanlaveille—

lé à M. Roland Lussier.

cules pour ce transpôrt 
<

devant un ministre protes-
tant, votre mari catholique

s'est mis dans une situation
de conscience grave. Il peut
toujours invoquerle privi-
lège de la foi pour changer
de femme. c'est bien certain.

Mais. je voudrais vous a-
mener à réfléchir. avant de
terminer ma réponse. sur le
sacrement de mariage lui-
même et l'instabilité : des
hommes. Le Seigneur savait
que l'homme était chan-
geant. L'homme c'est un
conquérant. Il va toujours
d'un oasis à l'autre et croit
toujours y trouver meilleure
eau. A un ‘certain dge. une
fois ses conquêtes ‘termi-
nées, il doit pouvoir s'assa-
gir, . penser. réfléchir.
s'engager dans une union
stable avec la femmequ'il
croit être sa conquête défi-
nitive. Pour cela, il faut de
l'amour. L'amour ce n'est
pas un amoncellement de
désir. L'amour c'est unsen-
timient profond et tout inté-
rieur qui fait qu’on s'attache
à l'autre dans le don de soi,
l'oubli de soi,
de soi. On ne se marie pas
parce qu'on a connu une fil-
le ou un garçon et qu'on
croit être heureux pendant
quelques temps ensemble.
I faut être certain de ses
sentiments. Comment I’étre?
En se fréquentant assez
longtemps pour se connai-
tre, s'éprouver mutuelle-
ment puis se lancer dans la
grande aventure, assuréque
tout commence avec le ma-
riage etque l'on devrasere-
marier tous les jours. Maria-
ge dont le Seigneur atait un
sacrement auquel il a atta-
ché une grâce spéciale.

+

Honoré Mercier. 6650 clèves venant de
sont véhicules par. autobus en 196N69, 36 entreprène urs utilisent 135 vuhs

On a servi 42 diners. à Noel.

puis:

la maitrise

f

————my peeiy

Tous les deux. vous vous
êtes mariès à 18 ans. C'est
trop jeune parce qu'à cet
âge-là, il n'y a rien de defi-
nitivement fixé dans la per-
sonnalité de fun ou de l'au-
tre conjoint

à Saint-Jean.

à l'Oeuvre de la Soupe. Grâce aux dons des
Chevaliers de Colomb. un repasbs,intiel avec la dinde traditionnelle, Ste
SErvI à TOUS CEUX QU! se sont présentés,

gagnante du grand prix à Ta Legion canadienne. Le prix de consolation est!
1 rue Molleur.

Selon M. Vital Goulet. responsable du sevice de.Transport ala Région.de |
29 nvumicipalités scolaires deta region

. Et, si un jour, tout se
‘stabilise, faites-donc requir
riser votre mariage devant
Dieu et devant les hommes.
dans une cérémonie qui’
peut se faire dans la pilus

 

stricte intimité.

—
Du charme

= avec Charmis
par Jean-Paul Mercier,

estheticien, visogiste, slectrojogiste i

 

Q:- Pouvez-vous me con-

seiller sur ce qu'il faut
faire les jours précédant
une grande soirée pour
paraître le‘plus à notre
avantage?

\ Prévoyante.

R- Le calme lerepos,
la détente sont les clés
de votre succès. On con-
noit généralement plu-
sieurs semaines à | avan-
ce la date dune sortie
exceptionnelle: ovec un
peu d'organisation-et de
méthode, tous les prépa-
ratifsdoivent-êtretermi-
nés une semaine à l'a-
vance.. Tous les soirs,
nd

EDITH SEREI +

 ç
Ps

‘voyance

SOINS ESTHÉTIQUES- VISAGISME |
ÉLECTROLYSE- ÉPILATION A LA CIRE

Consultations et prescriptions sons fois.
Dépositairé des produits.

FERNAND AUBRY o ANNA PEGOVA

STUDIO CHARMIS
284 St-Jacques,Saint-Jean

coucher tôt; huit heures
de sommeil sont indis
pensables. les trois
seront détendus. Le cer
ce sous les yeux setfa
cera. Le teint seclair
ciro. L'oeil sera plus vif
les paupières pluslisses
Le repas du soir se com
posera de fruitset dé l¢
gumes. La digestion sera
plus facile. Les lourdeurs
d estomac et les ballon:
d'estomacetlesballonne-
nements “disparai
tront. La taille y gagnera
en finesse. Votre pre

| vous vaudra
joie et succès.

 347-4566 - J
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Super Spectacle. tant ua  Saint-Chrisostome. mis. .

Un superspectacle sery pre- La défunte qui a demeuré Mariage
sénte queuele 26 decembre

proc1 fecoic” Antoine
Carouard de Boucherville. La
grande vedétte de ce specta-

cie ser fumique Pierre Per-
pal, En plus au meme, pro-
gramme quatife orchestres Té-
putèsassureront Tadanse con-
tmvuelle: Le spectacle debute-
ra à SA0 précises. et admis
SON est a prix populäire.

Budget municipal

Lors de sa secance du 17 dé-
vembre. le Conseil municipal
-de Boucherville presentait son

__buiget pour 1969. Lanouvel-
de a été bien accueillie par le
public, car- malgré une- aug-
mentation. des prévistons de
dépenses l'administration a
reussi/a garder da taxe fon-
cière à 90 cents du 100 dol-
lars devaluation. Le budget
1969 passe à 5227419000.
soit une augmentation

$264.000.00 comparutivement

au budget 1968, Le conseil
toutefois. n'envisage aucun
projet exceptionnel pour {964

Nouvelles industries .

Lors de la même scéance. on
annonçait que deux nouvelles
industries s'implantaient” à
Boucherville L'une d'elles,
la Seven Up a acheté 350480.
pieds carres et projéte la
construction d'un édifice de
près de $1.000.000.00 équipe-
ment melus. La seconde. Hor-
ton Steel a pour sa part ache-
te 764.000 pieds carres et as-
pire à construire pour près
de $1.5000.000.00

Jeune Citoyen honoré
Le soldat Roger Danberry de
Boucherville. s'est classé pre-
mier au cours de l'École des
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Décès: —
A d'hôpital
16 décembre. décédait Mme
Thomas Murray née Gabriel-
fe Poupaft. 66 ans. er demen-

Maisonneuve le

denombrcises annees à Sher-
1 est hrmrere de Mme

Real Couture (Carment M.
fear Mare Murray ét de Mme
Nelson Robert thovehine)

tous de Cette paresse.
Les duneritilies ont eu lieu
en l'éghise paronssiale do Sher
rington qeudi te 19 decembre
à 2h10 pm.

pyrher£eapy
Trio

} ra
SB

farshamii

Nos. plus vives, condolgänces.
a fa famille en deuil

Nos malades:
Voeux de complet retablis-
sement à Mile Hortense Choui-

nard de retour de Vhôpital
d'Ormsiown où elle a subi
une Intervention chirurgica-
le.

 

 

- St-Remi
 

M. Arger Barbeau de St
Remi est mort accidentelle-
ment dernièrement et il y au-
ra autopsie. En effet, M. Bar-
beau a été trouvé mort dans
l'épandeur à fumier d'une é-
table L'inhumation a eu lieu—
le 26 décembre. Le défunt
laisse dans le deuil Mme An-
ne-Marie Hébert son épouse.

( Sabrevois .

FETE DE LA FRATERNITE
Jeudi le 19 décembre avait
lieu a l'école ventrale une
fête de fratermié- La majo-
rité des parents avaient ré-
pondu à l'invitation, M. le
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Sherrington i % JupueN = Lunel artierÀ Ste- E A Jlanbnige - ;

Clothilde tH eittyvitle 4

> rh Barrington 4 SOIpm
Cheysostome easter” lip ver )Be

21 Havelock emminglord To SL à e IL.
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la parade se continua jusqu'à
l'Hôtel du. Vieux oùOuui

“ UN souper canadien avait été
préparé pour les membres du
Club Auto neige et leurs a

vitenerise —do— Mitte
Lucette Campbell. fille de
Met Mme Auguste Camps
hello née Fabienne Phenix
avec M. Jeun Claude Beau-
din. fis-de M-ét Mme Juan-
Louis Beaudin. de St-Jacques
le Mineur. Nos voeux du ban
heur, :

i

Samedi le 28 décembre a-
Vv

 

— ~
Iberville
 

Cours de préparation au ma-
riage: Des cours de prépara-
Hon au mariage commence-

“ rontde 12janvier dans la pa-
roisse St-Athanase au- sous-

sol de la sacristie dimanche
soir a 8.00. -

Les responsables sont:
M. et Mme André Blanchard.
tel: 346-9739. M. et Mme
Claude Bergeron. tél: 347-
3558. et M. L'Abbé Paul-E-
mile ares. tél: M47-1jRK.

Inscrivez-vous d'avance si
pose, |
APTEMES: Joseph. Yxon,

et de Marielle Perreault a
ête baptisée le 15 décembre
dans la paroisse St-Noël.

 

Sylvain. fils de Yvon Lussie—-—. ;
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M. Bernard Gadbois, photographe au Studio Brouillett® a

pris ces deux clichés représentant un sapin sous la neige.

400
;

La première photo de style conventionnel est une réussite
parfaite et illustre d'une façon magistrale la beauté de l'hiver
lot celle de sa maitresse, la neige.

eee 0
~~ St-Bernard
0 La seconde est le savant résultat d'une technique photogra-
 

II est certainement assez
intéressant pour les habitants
de la région Lavolle-St-Ber-
nard de Lacolle d'avoir quel-
ques renseignements sur Fhis-
toire de ce territoire.

Le territoire est inclus cans-

phique experte, et le sujet devenu abstrait par te procédé em-
ployé n'en est pas moins bien réussi. même s'il surprend au
premier abord.

Recrues de la Base des F Curé présidait cette céréme-
LESTUES de 13 Base des forces nie. Îl veuf d'abordprojection les anciennes seigneuries de.
Canadiënnes à St-Jean. Le ré-
ciprendaire. est affecté au So-
nar. dans la marine de guerre
canadienne. Félicitations.
Le centre civique de Boucher-
ville recevait récemment. son
-X0000ème visitéur. À cette

d'un film “Quand le rire était’
roi”, ainst que des saynètes
réalisées par'des élèves aidés
de leurs professeurs. Les pa-
rents furent enchantes de cet-
te fête et félicitèrent profes-
seurs et clèves.

Lacolte ct De Lery.
La seigneurie de Lacolle

fut concédée en 1745 à Louis
Liénard de Beaujeu. qui était
le dernier commandant de Mi-
chillimakinac en 1760.
Ces deux paroisses (Lacol-.

occasionla direction a voulu Dépouillement d'arbre de le et St-Bernard de Lacolle)
remettre à lillustre visiteur Noel. | forment la frontiére entre le
un gros fol impressionnant.

 

 

 

Naissances:
… Le 15 décembre. a été bapti-
‘sé Joseph-Mathieu-Louis néle
4 décembreà l'hôpital d'Orms-
town. Enfant de M. Florien

Sédillet, comptable et de Pier-
rette Robert. Le paftrain à
été M. et Mme Roger Lafran-
cois (Micheline Robert) oncle
et tante de St-Rémi. Porteuse:

Mile Martine Sédillot. soeur
Ju bébé. Jrdu bébé. + eg

. 4

Dimanche le 22. avait Heu
au club Belgo Canadien le
dépouillement d'un arbre de.
Noël. La fète débuta par une
parade. Le Père Noël, la fée
des étoiles personnifiée par

Jacqueline. 1ère accompagnée

de ses duchesses. du prési-.
dent de l'OTJ, M. Léo St-
Pierre, suivi de tous les mem-
bres du Club auto-neige. A
l'arrivée, la salle ¢tait bondée
de petits et de grands venus
acclamerlès principaux per-
sonnages. Le bon vieillard
remit à chaque enfant un bas
de Noël bien garni et on dis-
tribua des douceurs de toutes

-

Canada et les Etats-Unis et
ont requ une aftention spéeia-
le du gouvernement fédéral.

Les habitants deces parois-
ses avec l'aide de la Chambre
de Commerce de Lacolle et
St-Bernard de Lacolle et aud
si avéc le concours du Conseil

‘deces paroisses. doivent téa-
Mises que c'est le temps d'at-
tirer l'attention des Gouverne-
ments provincial et fédéral
pour développer cette région
d'une façon telle qu'elle soit
la digne représentant de la
Belle Province et {latte les.
“millions de touristes étrangers
qui pénètrent aûCanada.
(par Dr. Ec. S. Hasenfratz)    Baa
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Commandant pour un jour: Le Colonel W.L. Baynton. à gauche. Commandant de
la Base de St-Jean. aide Je Soldat J.B.A.R. Tassé à enfiler la tunique d'uniforme
du Commandant de la base. Le Soidat Tassé, qui a eu dix sept ans le 9 novembre
1968, avait été choisi pour être “Commandant pour un jour”. Cette tradition est
réservéechaque année. Le plus jeune soldat d'une base militaire en est l'élu.

  
Défile des dindes de Noël: Durant les cérémonies du diner de Noël quelques unes
des dindes ont défilé à travers lew Soldats assemblés dans la salle à manger. Les
porçeurs de gauche a droite étaient: Les adjudants J.R. Daigle et JR. Chabot et

5 P. Dugus et P.T. Powers. ‘$ Sergents

Serveurs gatlonnes: fJes officjers et sous-officiers de la Base des Forces Canadien-
nes de St-Jean préparentles plats pour servir les soldats. Chaque année à Noël

- sur toutes les bases, stations et navires, une telle coutume se répète. Une manié-
- re de reconnaitre la coopération regue su cours de l'année.

NS

 

M. GASTON BOUDRIAS

"M. Gaston Boudrais, homme d'af-
faires bien conau de Saint-Jean, est
décédé dimanché le 22 décembre à
Fr e de SO ans, après neuf mois de .
maladie.

 

“M. et Mme Cyrille Granger, et plu-
sieurs neveux et nièces.
Monsieur Boudrias faisait partie

du. milieu ‘des affaires de lu région:
depuis plusieurs années. Au moment
‘de sa mort, il était le p taire
de la “Taverne Laurler” de Saint-
Jean. Sa dépouille funèbre n été ex-

isée au Salon Lesieur et Frères et
e service funèbre s'est déroulé en la
Cathédrale de Saint-Jean, mardi le
24 décembre à 2 heures p.m. Il a été
inhumé au cimetière de Saint-Jean.

 

Co
railles de Mlle Antoinette Mills, décé-
dee le 17 dicembre a lige de58 ans.
‘Elle laisse dans.le deuil un frèreet
deuxbelles-soeurs: M. et Mme Lad-
er Mills, (Cécile Beaudoin), Mme
omas Mills, ses soeurs et un beau-

frère; M. et Mme Lorenzo Barsalou
(Alfreda), Miles Lily et Cécile Mills.
L'inhumation se fit au cimetière pa-
roissial.

 

    
Outre son épouse, née Jacqueline

Granger, et sonfils Denis, finissant à
la Faculté de Droit de l'Université
d'Ottawa, il laisse dans le deuil deux
frères: Wilbrod (époux de Lucette

_ Poirier} et Amédée tépoux de Lau-
rette Plouffe); ainsi que ses beaux-
frères et belles-soeurs: Mme Dora
Boudrias, M. Salomon Provost, M.
et Mme Louis Lamarre {Cécile Gran- -
er}, M. et Mme Albert Granger

(Marie-Ange Fortm), M. et Mme
Jean-Paul Granger (Clarisse Larivié-
re}, M. et Mme Eddy Meldrum (Rita
Granger), M. et Mme Lucien Cour-
‘temanche. (Claire Granger). Mme
Suzanne Dulude. et M. et Mme Pier-
re Granger (Jacqueline Lachance!

, I laisse également ses beaux-parents

  

“MME OVILA PELADEAU

 

Lundi matin, est décedee Mme Ovila
Peladeau, née etteDupuis.A
de 79 ans, celle était l’epouse de feu
M. Ovila
échevin de Saint-Jean. Elle laisse dans

“le deuil un fils et sa bru: M. et Mme
Maurice Peladeau (Alexian Blaquiere)
uné fille Adoptiveet son époux: M. et
Mme Roger Lambert (Elizabeth Lan-

ier). unc petite fille et son epoux;
. et Mme Qaude Villemagne (Pier-

rette Peladeau); 4 arriére-pctits-en
fants; Jean, Eric, Johanne et Hélène
Villemagne; ses beau-frères et belles-
soeurs; MM. et Mmes’ Arthur Trépa-
niers, Modeste Ouimet et M. Eugene
Cousineau. La defunte est exposce au
Salon LeSieur, rue St-Jacques et ses
funérailles auront Lieu jeudi a 10h.30
à-fa Cathédrale.

Peladeau, ex-restaurateur et

 

MLLE ANTOINETTE MILLS
 

Vendredi le 20 décembre, avaient lieu
en l'egtise St-Gerard Majella, les fune-

; .

BIÈRE FRoiDE | MARCHE CORRIVEAU
LIVRAISON GRATUITE 

 

370, rue Saint-Jacques NAPIERVILLE

RÔTI DE COTES CROISÉS

TENDRE ET DÉLICIEUX

MME LAURENT L’ECUYER

 

Vendredi le 20 décembre, en l'eglise
Cathédrale, ont eu lieu les funerail-
les de Mme Laurent L'Ecuyer, nee
Bernadette Boudreau, epouse en pre-
mières noces de Eugène Bruneiles. Elle
était âgéede 63 ans. Outre son cpoux,.
elle laisse dans le deuil un fils et une
belle-fille; M. et Mme Fernand Bru-
nelle (Réa Clouätre): une fille: Mile
Hélène L'Ecuyer, une soeur et un

: beau-frère; M. et Mme Weilie Levert
(Azilda); ses freres et belles-soeurs;
M. Eugene Boudreau. M. et Mme
Paul Boudreau (Rolande Mayer), ses
beaux-frères et belles-soeurs: Rev.
Soeur Anna Maria, des Soeurs Ste-
Anne. Mme Georgine Ostiguy, Mme
Lilia Thibodeau, M. et Mme Armand
Logier (Alberta), Armand Gamache
(Ida), Mme Eugène L'Ecuyer; ses pe-
tits-enfanss; Jean-Claude, Jacques et
Carole Brunelle.

y

(SUITE À LA PAGE 18) ‘
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hgh 1 1% 2 STUDIO UNIQUE \saint-ieam |,
00 ooPENS Esthétiaue mm |
2% = | pi "EJ .1 * VISAGE * CORPS ®* CUIR CHEVELU -|
Co ceo1 RISES) DIANE ROBINSON, ob

fe ip) sony  ESTHETICIENNE PROFESSIONNELLE = |
1 boue | Ce So du Centre d'Etudes Esthetiques ‘SR Cb “JNSETTE GHEDIN''

oo ’ co «A - Consultations GC nA FT |; } - ww et examens « 7%

: ‘ CER SAAA EE EE s & | gratuits sur : : i
. So ’ : © rendez-vous .. ‘a | op TET TT 0 «11, PLACE DU MARCHE, SAINT-JEAN QUE |B € ~~ par MAURICE TREMBLAY TT eleset -

Incendie maîtrisé — | 1 CL | a : TI, a 1
; Les pompiersde Napierville ont maîtrisé un début d'incendie jeudi matin a- || € ONVERSA es
lors que Ia Fonderie de Napierville appartenant à M. Aimé Provost avait pris PEE Pofeu. Peu dedégits a signdler. environ 5200. Félicitations à nos pompiers eten IE =.particulier à leur chef M. René Babeux. | | ‘ 1 5 I Bh
Femmes marguillers cL . Co | HEE N°

miâre fais à Nont Le i 12 2 _ : DEBUT . mardi, 14 janvier au 8 avril 1969Pour la première fois,à Napierville. deux-femmes ont été élues marguillers. IH | BUTANTS: (7h.30 p.m. & 10h. p.m.)s'agit de Mmes Maurice Tremblay et Paul Baveur. l'opposition représentée . , Ca aa | .| par MM LéonardFortinetYvesGrégoire.marguillerssortantsa présenté CS JOINTENMÉDIAIRES: levet, 16 janvier au 10 avril 1969
MM Jean-Marie Landry et Jacques Côté. Mme-Baveur a obtenu 30 voix. Mme ‘ BE oT (7h.30 p.m. a 10h. p.m.)Fremblay 29 voix. La campagne na plus de ce fait qu'un seul représentant et | |cela ne lui sourit guère Elle se promet d'avoir une part plus active aux prochai- | “ 12 ‘ ‘nes élections, chose qui en toute vraisemblance n'a pas été faite cette année. d p Hill rails

+ . ) . / . 2 y .L'affaire des rues se poursuit EE. =i iit & =
ar To eT oo 10 - PROFESSEUR SPA Napierville comme toujours on sauve la face en nettoyant les artères princi- | SSEUR SPECIALISE

pales. mais certains citovens seront bientôt dans l'obligation de creuser des ;‘ 533,RUE MERCIER, SAINT-JEAN TEL.: 348-2262tunnels pour se rendre a leur domicile. - oo

uand le sable vaut son pesant d’or
ÿ 2 np = . a [ | APPELEZ FRAIS VIRES | ;
Le sable semble être devenu une matière première des plus rares à Napiervil- ‘ . ‘a : | 7
le et certains citovens se demandentpourquoi les conseillers persistent à l'a- | Saint-Remi 454-2394cheter à un prix plutôt élevé. Y_aurait-il anguille sous sable. ,Ç ENR

—proeux de bonheur pourtous ces couples qui ont célébré leur mariage derniè- { JEAN-MARIE LEFRANÇOIS °
APP € R Le plus gro$ commercant d'animaux & vison de la regionMedard Fortin et Ginette Menard: Real Phaneuf et Louise Fortin: Stéphane detre tousse compétition dans l'achat d'animaux morts ou
Plepehic et Manon Charbonneau: Pierre Lefèvre et Jeannette Courchesne. vivants, pour nourriture à vison, chiens, chats
|Baptême: | ; . [| SERVICE RAPIDE
Félicitations a Met Mme Raxmond Sagala. pour une fille baptisce Manon. 1 Rés. 43, rue Ste-Thèrése a SAINT-REMI

(Félicitations à Met MmeRoger Morgan pour une fille baptisée Michèle. |
a : ‘ . :
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7\PLYWOOD 3/4 SELECT EMBOUFFETÉ OO)
© LA FeonLe 38.00

   

    

if

  

  

 
 

 Quatre generations:
M. Aldéric Burnet. 74 ans:
M. Jules Brunet. 55 ans: a
M. Henri Brunet. 25 ans et
le bébé Alain Brunet. J

‘ "A ~
3 semaines d'Iberville et
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Il n'y a aucune raison
de croiré que Cyanamid
peut se permettre de pay-
et dessalaires plus élevés
ue ses concurrents de
eachville. L'offre de 22

cents maintenant et de 16
cents en décembre 1969
maintiendra votresalaire
au même niveau queles

meilleurs de la localité.
et nouscroyons que cette
offre mériteThe cônstlé-
ration plus marquée que
celle que votre Union a
jugé bon de lui accorder”.

Ainsi s'est expriméle
directeur de Fusine que la

I

es

= ’

 

 
 

CyanamideofCanadaopè-
re à Beachville, Ontario,
M. E.R. Whitby,1a clai-
rement indiqué que la
compagnie n'entend pas
négocier trois contrats
a lafois et qu'elle neson-
ge pas non plusà la négo-
ciation de contrats identi-
ques pour ses usines de
Beachville. Welland et
Saint-Jean.

: M. Whitby:a communi-
qué l'attitude de la Com-
pagnie après que M. R.W.
Stewart. directeur cana-
dien de l'Union interna-

tionale des
~ des industries chimiques.

      

 

eut fait savoir au concilia-
teur, M. J.R. Dempster.
que le comité de l'usine
e Welland ne signerait

pas de contrat avant que
les contrats de Beachvil-
le et de Saint-Jean ne
soient rédigés.

“Les désirs de I Union
internationale sont main-
tenant clairs. précise M.
Whitby dans lalettre dis-
tribuée auxemployés de
l'usine de Beachville.
“L'Union veut névocier
aux trois ugines en mé-

me temps. sacrifiant ain-

 

travailleurs
cvriers de

bien-être des ou-
Beachville.”

Selon M. Whitby. la
décision de la Compagnie
est sensée si l'on considè-
re les “différences subs-
tantielles” qui existent
entre Beachville. Niagara
Falls et Saint-Jean (Qué-
bec). *Le travail est dif-
ferent. les produits sont
différents. ainsi que les

si le

sociétés et. les marchés.
que la compagmie doit
concurrencer.”

“Il nous semble étran-

by. que les employés
n ‘aient pas voté parscru-

ï

tinsur l'offrede lacompa-
gnie. Une décision de cet-
te importance mérite sû-
rement toutelaconsidéra-
tion desmembres. Cecine
peut se faire que par un
procédéde vote démocra-
tique.

Quelle attitude pren-
dront les quelques 300
employés de Cyvanamid.-
maintenant. Drapres
les “renseignements qu'e

-nous avons obtenus of-
ficieusement. la grande
majorite des employés se-
raient bien disposés à ac-
cepter l'offre de la Com-
pagnie.

   
JOURSVENDREDI LE 3 JANVIER
SEULEMENT SAMEDI LE 4 JANVIER

 

  

 

Toutes nos décorations et lumières
de Noëlet tous nos jouets
seronta moitié prix ‘

(fume
oT St-Jean
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Elles ont permis de faire le point ennous et autour de nous, dans

- . ‘ of

Nes foyers ont encore la foi. Nos gens sont fonclérement bons.
Mais À faut y mettre le prix. nous déranger pour-eux. Lorsqu'ils sen-| tent de l'intérêtà leur égard Bis mettent le pied à l'étrier et nous pou-
vons réussir quelque chose de magnifique. “Ainsi s'exprimait
Bernard Gareau. curé de Ville Lemoyne (St-Maxime! à la suite de
rencontres conjugales qui ont duré quatre jours et organisées con-
jointement par les Foyers Notre-Dame et les paroisses de St-Maxi-
me. St-Anastase, St-Thomas d'Aquin, St-Anastase. St-Josaphat.
476 couples se sont inscrits et ons assisté assiduement jusqu'à la fin
à ces quatre rencontres présidées par le Père Albert Lapointe. ps.s….
directeur général des Foyers Notre-Dame.

“Pendant trois. mois a affirmé l'abbé Gareau. trois équipes de tra…
vail se sont occupées dela publicité. des contacts personnels. nous
avons fait 2090 appels téléphoniques. C'est cette publicité bien fai-
te qui nous a attiré tant de monde.” de conclure l'abbé. Gareau.

A la suite de ces rencontres, nous avons rencontré 3 couples qui
ont bien voulu nous livrer le fruit de leurs réflexions.

La valeur la plus importante dans le mariage, selon Mme Jacques
Gaborlault. c'est le dialogue. Par lui, on se connaît mieux. on échan-
ge. on peut prévenir et éviter bien des frictions. Sans le dialogue. la
vie à deux est irréalisable. win,

,

Tous les couples sont d'accord pour dire qu'ils manquaient de ma-
turité et d'expérience à l'époque de leur mariage. C'est peut-etre ce
qui a rendu assez ardue la connaissance que chaque couple doit
avoir de lui-même afin de faciliter la vie commune: afin de mieux
s'adapter aux habitudes du conjoint avec qui on doit vivre 24 heures
par jour: afin de favoriser l'adaptation à son caractère,l'adaptation
à la vie à deux. l'une des épouses a dit: “Je ne voudrais pas recom-
mencer les adaptations de la 1ère année. Ca été crucial. Jen suis
sortie enrichie. Mais j'ai beaucoup souffert. Un noviciat ne nous au-
rait pas aldés car alors nous n'aurions pas été nous-mêmes. Cen'est
vraiment que lorsque nous sommes bien mariés que nous commen-
cons à vivre maritalement.Lesexpériences en dehors satisfont la
chair et les desirs mais ils n'aident pas à asseoir la vraie vie dés con-
joints que nous nous préparonsetre.”

aragoesrasetemer

Un ne peut garder en soi une valeur profonde. L'amour est unevaleur
inestimable. Si elle a sa racine dansl'Amour que le Seigneur 2 pour
flous, nous allons rayonner une santé chrétienne qui va sortir del’or-
dinaire, d'affirmerles trois couples. Et ils concluent en disant: "Com-
ment, alors, nos enfants. à leur tour, ne seraient-ils pas porteurs d'un
équilibre qui est fondé non seulement au plan materie - car alors il
manque quelque chose - mais qui a sa source et débouche dansle
spirituel? D laut un peu vivre avec les pieds dansl'au-delà disait
l'une d'elle.
—

Tous ont dit oui. Mais ils ont insisté sur une meflleure préparation
tant psychologique. financière que spirituelle.

à l'expérience pré-maritale, il ne peut en être question pour

eux"On acop ensemble l'expérience dela vie conjugale a

‘dit l’une d'elle: on a bâti ensemble, on est parti tous les deux au gré

de l'aventure et, après 23 ans, nous serions prêts tous lesdeux à rer".

commencer. Ca. c'est bien plus formidable que tout, a-t-elle conclu.
- ‘

 

el

notre milieufamilial. Nous y avons redécouvert que l'amour avec un
“grand A suppose le don de soi à tous les instants. Un don de soi qui

vise à rendre l’autre Heureux. :

“Mol, àdit l'un deux, j'ai compris que le sacrement de mariage a

divinisé notre amour. Et, c'est cette grâce du sacrement, sans doute.

ces que le mariage nous a amenées.’

Par ailleurs, un ant couple a été frappé par les questions qui

touchent à l'accord decontre età l'entente ou l'harmonie sex-

4 -
; * \ ‘ ?
é + Léo Foster 

wi.

 

 

qui m'a aidé à mieux accepter l'autre;à mieux accepter les souffran- | 
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La réception du Jour de l'An trouvé en bien des gens, moins
d'écho que celle du réveillon ou dusoir.de Noël. Certaines per-
sonnes mont même confié quela réception du premier de l'an
les ennuyait plus qu'autre chose.

Àquoicela tient-il? A plusieurs facteurs. Le premier cc'est que
les gens sont fatigués en cette période de l'annég,
les ‘rigueurs du climat, fatigués par les soirées épétées et les
veillées tardives. Le second facteur, c'est que les réceptions de
famille, il ne faut pas se le cacher, sont trop souvent mornes et
décevantes. On y boit, on y mange, on y papotte, on sy ennuie.

Ê

> A
quoi pas, por des chansons à
réponses? il y o sur le marché

Comment y remédier?

Comment remédieràLore
situation? Il s'agit, pour vqus
madame, qui recevez le pre-

——mier jonvier au soir, damuser

tre outres) qui mettront de
lo gaieté dans lair. Tousles
invités chanteront à qui mieux

tout votre monde. Comment? mieux ou milieu des rires
Voici quelques suggestions.” qu entraineront inevitable-
Dobord il vous faut ré- mentcertaines de ces chan-

chauffer l'atmosphère. Pour- sons.

fatigués par

des disques{de-+a Bolduc en--

 

Puis après avoir chanté. —i
taut danser. Pour l'occasion,
les ‘gigues’ du bon vieux
temps, les ‘polls jones’ les
farondoiesd un bout & i'auire
de lo maison sont toutesin-

diquees. Si quelques invités
se montrent réticents, il vous
faudra madameen bonne hô-
tésse les entrainer dans la
danse. Les danses les plus
folles trouveront-leur ploce.
à votre soirée. Mettez de cô-
té cette gêne et préjuges et
allez-y gaiement.
Minuit le clou dela fête.

* A‘minuit, ce sera le clou de
la fête. Avant l'arrivée de vos
invités, vous aurez accroché
partout dans la maison des
bations pleins--de confet-
tis. Un peu avant minuit
vous munirez vos invités de

premiere.

 

hors-d oeuvre.
etc…j. À minuit.

‘rez à toute volée les clochet-
les préparées a l'avance, en
même temps que les lumières

‘cure dents
vous sonne-

séteindront. Seuls quelques
bougies écloireront les. invi-
tés. Puis brusquement la lu
mière reviendra et vous, la

ferez éclater le
premier ballon en ‘invitant

tous les invités à vous imiter.
Sous lo pluie de confettis.
n'oubliez les petits becs

… du jour de ! an, ainsi-que.la
musique de circonstance
comme ‘C'est dans lë temps
du jour de l'An.
Amusez-vous

Alors que tous ouront bien

ri et porticipe à fond de train
a l amusement général. don-

 
——nhez-à—vos”invités_quelques———#—

instants de répit pour savou-
rer le goûter simple mais dé-
licieux que vous ourez prépo-
re,

Puis ce sera le temps des
jeux de toutes sortes, depuis
la danse. du balai qui da d'un
couple à l'autre jusqu'à celui
“de lo choise musicale. De
plus, il y a sur le marché des
jeux nouveaux, d'ailleurs-an-
noncés à la télévision qui
amuseront autant les gronds
que les petits.

Ainsi madome,votrerécep-
tionsera une réussite totale.
Vos invités n'oublieront pas
cette soirée du premier de
lan. Le seul inconvénient
cest que lan prochain tous
vousdemanderont de les re-
cevoir à nouveau!

 

»

Mères d’hommes

del’espace
À l'aubede la nouvelle annee. le monde vent-d'être témoin

d'un évenement d'une importance capitale dans histoire de
l'umvers. Jé dis. l'histoire del'umivers, et non celle de l'huma-
nite. parce que nous ne pouvons plus desormais penser en ter-
me d'humanité terrestre mais en terme dUnivers. C'est main-
tenant a l'échelle du cosmos que nous nous situons.

Trois hommes ont reussi un’ exploit extraordinaire. sans
precedent: celui de se rendrejusqu u la lune. de la contourner
plusieurs fois et de revenir sur la-terre Mission accomplie!

Mais l'evenement le plus extraordmaire s'est peut-être de-
roulé sur \terre peridant le voyage spatial des astronautes. De
tous les pbints du globe. des milliers d'hommes, de femmes et
d'enfants.‘ solidarres des pionmiersde l'espace ont ressenti,
tous ensemble. l'angoisse. l'inquiëtude, L'espoir sans borne.
puis le joie mexprimable de ceux qui ont participe dè pres
owde loin a la conquête del'espace.

Pas un de nous na pu échapper a cette aventure. C'estsans
doute cela la sohdraité humaine qui nous conduiru a la paix
sur‘terre *
Ce Noël dans l'espace est peut-être le prelude de l'uccom-

phssement du messageévangélique:“Paix sur Terre aux hom-
mes de bonne volonté‘ car c'est avectoute notre volonté€que
nous avons désiré la réussite du projet "Apollo 8”. comme si.
tous nous sentions l'importance pourl'humanité toute entiere
de la conquête de l'espace.

L'année 68 s'acheve. S'ouvre devant nousl'eredes voyages
interplanetaires.
Un tournant s'amorce. mis il reste que l'homme auss: avan-

cé soit-il dans le domaine scientifique ne perd pas comme on
pourrait lecroire les véritables dimensions de la vie. Le messa-
ge de Noël des astronautes qui dans leur capsule spatiale ont
recité pour les hommes de laterreles versets de la genese:
“Au alias Dieu crea le monde. ” en fait foi.

Si je vous confte ici mes impressions de femmes, c'est que
je suis convaincue que chacune d'entre nous doitévoluer dans
le sens de l'humanité à la découverte de l'univers. De notre

oo ‘attitude dépend l'avenir de nos enfants. Careux plus que nous-
vivent déjaa l'âge du cosmos. à l'âge des découvertes quidé-
passent l'imagination. Et c'est notre rôle à nous parents, à

| | nousmeres de famille de les preparer en conséquence.
N'est-ce pas la résolution a adopter a l'aube de la nouvel-

le année? / ;
‘Bonneet heureuse année Madame! €

y a D - . ;    
BOTTESDUSOIR?Non, fn
‘idée ingénieuseetjeune de l'industrie cane-

: dienne de lachaussure. Vous enfilez une
‘jambiére en tissu élasticisé et chaussez un
soulier harmonisé, voilà le tour est joué.
‘L'ensembledu soir illustré ici est formé
dune jambiére argentet d'un soulier sn
lame également argent,à bout carré aux

enjolivée d'une

épaisd’unpoucede hauteur,
boucle de mêmetissu:talon

 
  

 

  



à la défunte discothèque le Guibou.
montréce qui pouvait faire et bien qu'il soit le dieu
du poison, il n'empoisonne en rien l'existence de per-
sonne. Bien au contraire ¢'est unlieu ou les étudiants
peuvent se récréer en toute sécurité. |

Le Maboto a déia

gnaler quelques activités qui ont déja eulieu. En sep-
tembre le Maboto ouvrait officiellement ses portes
avec Alexandre Zelkine: par lasuite on recevait An-

—dré-Trudelle,Yvon Yva, les Alexandrins-etquelques

  
y a discothéque pour les étudiants.

réserver certains soirs de semaine et dyorganiser
quelque chose. Récemment..d'ailleurs les Amis de la
Sobriété recevait un docteur en sciences sociales qui
est venu parler des méfaits de la drogue chezles jeu-
nes. Comme on le voit bien le Maboto est le lieu ‘à
tout faire’ des étudiants.
Le local lui-même est très bien décoréetcela est

dû àl'ingéniosité de quelques étudiants qui sont en
train de se faire une très bonne réputation de travail-

concours de grande envergure qui se déroule et les

dire le Maboto est une organisation qui a de l'avenir.

Pour bien montrer que le Maboto a un bon avenir
je n'ai qu'à citer quelques projets en voie de réalisa-
tion. La veille du Jour de l'An on prévoit une sauterie

4 a tout casser. En effet ily aura célébration de la messe
de minuit qui sera suivie par un magnifique réveil-
“lon qui est préparé pasdesétudiantesbénévoles et le
tout sera couronné par de la danse. En ce qui concer-
ne le deuxième semestre on prévoit la visite de cer-

taines personnalités d'un peu tous les domaines dont 
C'est doncdire que le Maboto est parti en grandeet

qu'il est un des meilleurs centres récréatifs de Saint-
Jean. oo 1

- PIERRE-LOUIS LEVESQUE
5
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Les différents secteurs du C.E.G.E.P. ont droit à se

leurs acharnés à Saint-Jean. Présentement il y à un

: °

& |

û :

Maboto est le nom du dieu du poison chez une cer-
faine tribu Indigène del'Afrique. C'est aussi le nom du |
centre-jeunesse des étudiants du C.E.G.P. qui se situe |

Pour bien montrer ce que c'est je me permets de si-

autres que j'oublie. De plus tous les vendredi soir il ‘|

\

prix sont très alléchants pour les étudiants. Il va sans

le célèbre joueur du club Canadien, Robert Rousseau.

 

‘ments dont le Cegeplui-même.Pourtant,àl'intérieur de
; ments sur lesquels chacunason opinion,il ya d'autres transformationsdon

unde ceschangements est le déplacement des examens dedécembre àja

| Examens endécembre: ©© Se
“ L'andérnier encore, le premier semestrese terminait en décembreavec
les examens. Evidemmentceciavaitsesinconvénients:les étudiants "écoeu-|
“rés” pouvaientêtre portésàbacler àla hâteleurs examens. Fatiguéspar
“delongs mois decours, leurrendementà l'étude-pouvait enêtre diminué.|
:CependanturrtaitresteI: fesétudiants étaientencore"chauds”dansles di-
.-verses diséiplines: il n'y avait pasdebrisureentre leurs cours ‘et les exa-
“mens. Ensuite venaient lesvacances et quandla deuxième partie de l'année
“sarrivait,chacun avait pu sebienreposer. MATE aEe

    

  

| Importance deces changements

3

 

> Actuellement, le système

“pour 1ère cegep chez quices examenssont terminaux- ne peut se reposer…
|_sainement:ildoitse préparer àl'affrontementdejanvier. De plus, quand les|

‘coursreprennent,l'étudiantestdéjàassomméparle “stress” quivient dese

qu'un exemplede ces petits changements que l'on fait sans consulter les
“ étudiants puisqu'on les considère comme étant des transformations de se-

‘cond ordre. De tout cela demeure un état d'esprit quilui est de premier or-
“ dre: psychologiquement, cette suite d'expériences place l'étudiant dans un

c'est que l'étudiant sait qu'il sert d'instrument de recherche. De làcette in-.

sécurité qui peut faire rater la carrière, la vie de plusieurs individus. |

  
  

  

  

  
  

    

 

      

   

  

  

 

   

 

  d'éducationestbouleversépar un tas
‘ces bouleverse-

seulementçeux quiviventdansle système d'éducation mêmeseressentent
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“… Qu'arrive-t-il maintenant quelesexamenssontenjanvier? D'abord,sépd-
ration detroissemaines entrefescoursetlesexamens: durant cestrois se--
maiñes,l'étudiant, préoccupéparlesexamens quis'en viennent -surtout|
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Naturellement on doit donnerla chance àcettenouvelle expérience defai- |.
re ses preuves,ou de ne les pas faire. Pourtantle fait des examens n'est

climat d'insécurité qui nuit à sa productivité et sa créativité intelléctuelle.

; La seule différence entre l'étudiant actuel et le cobbaye de laboratoire,

“A:

st  | Serge Forget
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Artisanat-boucles d'oreil-

_ les-breloques - bibelots-_
colliers - bracelets - mon-

DURANT

LE MOIS

 

  

 

  

 

  

  

  
  
   
 

oy oo ) : tres - chapelets-cadeaux

| TT LT D JANVIER ,

; À l'ère de cette nouvelle année c'est avec joie que souhaite : de toutes sortes.

I tous h t sainte année. Quela prospé- PN i ment

rthsoitPourtous, 1efacteur dominant en 1969. Wo jet \ ARTISANAT PIERRE7
. - ; . ; \ — ! :

| 0 ST-JACQUES ST-JEAN 347-5187



14/ LE RICHELIEU, MERCREDI fer JANVIER 1969

     

 

PARPAULBL
ACKBURN

  

 

    

 
  

 

    

  

  

at
venga

  

Lors de la traditionnelle réception que M. J. Ma-
thieu Binette organise châque année pour ses em-
ployés, il n'a pas manque de souligner les 25 ans
de service de M. Roland Courtemanthe. En effet c'est
en 1943 que M. Courtemanche entrait au service de
la FERRONERIE IDEAL de St-Jean, en qualité de comp-
table après avoir fait un stage de huit années au ser-
vice de la Banque Canadienne Nationale. Bien pré-
paré au rôle qu'il devait jouer pour assurer la bonne
marche et le développement de la compagnie, M.
Courtemanche se dit heureux aujourd'hui d'avoir
accumulé ce nombre imposant d'années de service,

s la direction de M. Binette. il s'agit simplement
_de constater l'envergure de cette importante maison

d'affaires pour comprendre qu'il y eut certes bonne
entente et collaboration étroite entre employés et pa-

fils de M. Raoul Courtemanche qui fut secrétaire-tré-
sorier de laville d'Iberville durantde très nombreu-
ses années, et le frère de l'actuel’secrétaire de la com-
mission scolaire de cette même -municipalité. Notons
que M. Courtemanche détient le poste de secrétaire
de LA FERRONNERIE IDEAL LTEE. ;

P
E
C
E
Y
X
Y

;

A

«Nousnous joignons à ses employeurs et ses amis pour
- le féliciter chaleureusement.

£ }

‘UNEHEUREUSEINL.

;— fluctuations de marché et de

; vOITla visite fréquente

/

trons au fil des ans. M. Roland Courtemanche est le ,

  
  

TIATIVE Le
Jacques Tremblay, le dynami-- —_
que président du jeune come
merce a des idées biendéfi-
nies pour ce qui a trait aux
activités des membres et cher-
che sans cesse “des formules
nouvelles. Ainsi, il vient de
former un club de. placement
et le premier groupe a v ad-
hérer s'engage à verser une
certaine somme dans le but
de placer ce capital sur dés
actions industrielles en bour-
se. Le but principal est de ren-
seigner -Jes membres sur no-
tre-économie. de suivre fes

se familiariser avec les roua-
ges complexes de la bourse.
Jean-Guy Berthiaume. ing. à
la Cie- Pirelli sera charge de
ce comité. En outre on pré-

d'un
expert en bourse, qui viendra
rencontrer ces membres et
leur donner en quelque sor-
te. un cours sur la bourse.
Très heureuse initiative que
nous aurons l'occasion de
souligner. d'avantage dans les
Mois à venir. '

UN NOEL PROSPERE.
Un breve incursion dans les
boutiques et magasins de St-
Jean et d'Iberville et un brin
de conversation avec les pro-
priétaires des établissements
commerciaux nous permet
d'affirmer que la période de .
Noël 1968 fut commerciale-
ment bonne. en dépit du pes- -
simisme de certains qui pré-
voyaient une baisse dans les
ventes. Îl faut croire que la
journée de Noël étant fêtée
un ‘mercredi cette année a
permi aux acheteurs de profi-
‘ter de la fin de semaine et de
deux jours aditionnels’ pour
effectuer leurs emplettes.
Nous sommes heureux de
constater cette réussite avec ;
les hommes d'affaires de St-'
Jean et de la région. puisque
la saison d'automne trop en-
soleillée ne fut propice en
aucune façon au commer-
ce de détail. À tous ces com-
mercants. joffre mes meil-
leurs voeux de succès-et de
prospérité pour l'année 1969.

 

 
A voir la mamansi radieuse on se  

 

demande si cen’est pas ellequi croit

  

au‘Pere Noél...

 

  
(Studio Brouillette)
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SPECIAUX DE LA SEMAINE
PROJECTEURS CAROUSEL
ET ECRAN ECT«

KODAKPAR
M. Charron exige des
policiers bien formés |
M. J.T.A. Charron, directeur
du service de la police de St-
Jean. parle avec enthousias-
me des cours spéciaux qu'il a
préparés à l'intention de six
nouveaux policiers. Ces re-

_ crues se sont vus plonger dans -
un bain d'entrainement et -
d'étude durant quelques 85
heures en 10 jours. Le direc
teur-adjoint M. Camille Goi-
neau était officier “en char-
ge” pourla tenue de ces cours,
qui portaient spécialement
sur l'entrainement militaire,
“drill” les, enquêtes crimi-
nelles la façon de procéder
en arrivant sur les lieux d’un
crime et tout ce qui fait par,
tie du bagageessentiel de con-
naissances que tout policier
doit connaître. »

|

 

BENOIT BROUILLETTE
© 2 PHOTOGRAPHES A VOTRE SERVICE
152, rue St-Jacques, St-Joan Til. 344-5676 
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Unviews de “37, par Mowe: Julien,
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Depuis quelques années, le conceptdeRévolution joue un
grand rôle dansa vie culturelle, politique et sociale du Qué-

bec. Personne n'avait cependant songé à remonter aux Sources

de l'Histoire et de la Littérature, pour y trouver la genèse et

Aussi la librairie Beauchemin est-elle heureuse de présenter
le premier ouvrage historique et critique sur le problème.
L'étude de M. Joseph Costisella fut présentée. comme thèse

_ de doctorat devant un jury de la Faculté des Lettres de Bor-
- deaux, le 24 juin 1967. Celui-ci, présidé par M. Robert Escar-

pit, lui décerna la mention “Très Honorable.”
Malgré les étranges silences de l'histoire littéraire officiel

le ou peut-être à cause d'eux, M.Costisella a cherché à retrou-
ver un écho au moins affaibli de la Révolution de 1837-1838.
1! a découvert que le balbutiement pressenti avait parfois pris

la forme d'un puissant rugissement de colère et de révolte.

Et ainsi, nous assistons à une résurrection d'un passé poli-

tique et littéraire passionnant. L'auteur fait revivre l'esprit qui

- ænima les patriotes de 1837-1838 et qui les mena au combat.
Puis il étudie l'évolution de cet esprit chez les grands écri-

vains canadiensfrançais du XIXe siècle-—Eouis-Joseph Papi-

neau, François Xavier Garneau, Octave Crémazie, Arthur Buies

etc: malgré les tenants de l'alliance-du trône

>

protestantanglais

avec l'autel canadien-cathotique, cet esprit révolutionnaire

triomphe avec Louis-H. Fréchette dans les Lettres, et Honoré

Mercier en’ politique. ,Ç Co

A une période ou la contestation est à ! ordre du jour, 1 Es-

prit révolutionnaire dans les lettres canadiennes-francaises

marque une étapepeut-être importante: le rejet des idées tou-

tes-faites, des formules rituelles, des arguments d'autorité et

des exclusions de principe en littérature cahadienne-fran-.

çaise. En méme temps, l'ouvrage éclaire par l'histoire le sens 

ec
| |

| AUX PARENTS

l’évolution des idées révolutionnaires au Canadafrançais:
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     —Qut VIVRONTUNEHISTOIRE EMOUVANTE %
QUI POURRAIT ÊTRE LA LEUR |

POUR QUI LEURS ENFANTS SONT TOUJOURS
MEILLEURS QUE LES AUTRES!
QUI VERRONT UN FILM AUTHENTIQUE
SUR LES CONSEQUENCES DU MENSONGE!

LE DRAME ANGOISSANT
“ D'UN INSTITUTEUR

ACCUSÉ DETENTATIVE
"0 DE VIOL
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CES ADOLESCENTS...

- SONT AUSSI DURS QUE
- LES PAVES D'UNE GRANDE
VILLE...

AUSSI PATHÉTIQUES QU'UNE °
GOSSE DE #6'\ANS QUI CONNAIT"|!
TOUT DE ‘LA VIE à

    

!

_SIDNEYPOITIER
JEUNES
“TO SIR, WITH LOVE" : |

CINEMA oT

Lek4
347.2037 SAINT-JEAN >

 

À LE MEILLEUR FILM D'ESPIONNAGE DE L'ANNEE.Que
i | +

LAURENCE HARVEY MIA FARROW
\ MALDONNE POUR UN ESPION/

. PANAVISION® TECHNICOLOR®
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+ Les Renards d’ Iberville ont depuis le 21 décembreune char-
mante souveraine en la personne de Joane Seney. Joane, efico-
re toute émue de ce qui vient de lui arriver s'est confiée à notre
reporter et nous a dévoilé les petits secrets de sa vie privée.

Agée de dix--sept,Joane est uneélève de 10ème année quifré-
quente l’école St-Georgesd'Iberville. Les Renards, qui on le sait

| font partie de la ligue Senior B du Québecont depuis trois ans,
une fidèle admiratrice en Joane qui ne manque jamais roccasion
d'assister à une partie de hockey.

Sportive, Joane pratique la natation, le canotage, et en hiver
elle est uneadepte du ski-doo et du patinage. Elle aime aussi
danser et lire. { ES

; e
3 -  t - : i ] . 1 ‘ | * |

C'est au Club Bellerive,"le terrier” des Renards, qu'à eulieu   
l'élection de Miss Renard, et Joane avoue avoir été la plus ner-    veuseetla plus inquiète des candidates: elle redoutait beaucoup
sa rivale d'un soir, Francine Power, qui a fait elle aussi un excel-
lent travail. Pourtant Joane avait tort d'être aussi anxieuse car
les six semaines d'effort qu'elle a fourni furent “royalement
récompensées. Pour ceux qui aiment les statistiques, Miss Re-
nard a vendu 1675 livrets, contenant chacun 5 billets. Une ma-
gnifique couronnede roses et $175.00 en argent ont été attri-
bués à Joane Seney. qui a formulé comme voeu pour 1969 de.
réussir sonannée scolaire légèrement négligée depuis ces der-
niéres semaines... Mais qui pourrait lui en vouloir? So

-

Po.

Enfin, il faut féliciter M. Rémillard, l'organisateur de cetévè-
nement qui a réussi un véritable exploit puisqu'il a su redonner
un nouvel élan et un nouveléclat à ce sympathique clubD qu ‘est:
“Les Renards d'Iberville”. .
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Léandre

Jui, y conriaît ça!

S

 

la bière de |
LéandreFortin,

. y a rien qui la battel
Beatede 30 Quétene res Le Brprcirie Latuatt Lmiide

AS maman ame mmmm
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| 100eanniversaire del’Hépital=
—_—

 

 

“Inaaugurationd’uneClinique
Clles“porsonndiités religieuses et civiques de notre
régionse sont unies, dimanche, pour marquer le 100e
anniversaire de l'arrivée des Soeurs Grises à Saint-Jean
qui fondaient, un peu plus tard, l'hôpital de Saint-Jean.
“Après avoir fermé la dernière page du premier
centenaire, on a ouvert immédiatementle livre du deux-
ième centenaire, en inaugurant la nouvelle Clinique,

“une annexede l'hôpital actuel. #

“ $. E-MGR CODERRE |
“ Malgré qu'il relevait d’une très vilaine grippe, Mar

4 l'Evêque a tenu à concélébrer quand même une messe
2 à la Cathédrale et à prononcer une courte homélie.
% - Monseigneur a rendu hommages aux 500 religieuses
3 qui sont passées parnotre hôpital depuis sa fondation.

-Îl s’est dit très heureux qu'on ait voulu célébrer cette
somme de charité souvent oubliée, souvent inappréciée,

RECEPTION ET INAUGURATION

Dans la grande salle de la nouvelle Clinique, les
___invités se sont réunis pour célébrer ce 100eanniversaire

“et pour assister à l'inauguration de la Clinique.
1 Mgr Lucien Messier, auménier de I'hépital durant

«À de nombreuses années, représentait Mgr l‘Evêque pour | io | |
; présider la bénédiction du nouvel annexe. “LE LIVRE D'OR:Soeur Georgette Leduc, supérieure générale, signe le Livre d'Or de l'Hôpital

Ont tour à tour adressé la parole, outre Mgr Mes- de Saint-Jéan. les premières signatures dans ce Livre d'Or remontent à 100 ans. De gauche /
a droite, le député Alfred Croisetiére; Soeur Irmo Morneau, supérieure actuelle; S. H. le maire -

‘sier, les députés Walter Smith et Jérôme Proulx, S. H. Bruno Choquette; le député Jérôme Proulx; le docteur J.-M. Côté, directeur médical; Mgr Lu-

le maire Bruno Choquette; le docteur Jacques Phaneuf, cieñ Messier et le député Walter Smith. -

président du Bureau Médical. | | -

* : 1
Ë

~~SOEURLEDUC== |
So La supérieure générale des Soeurs Grises, Rév.

Soeur Georgette Leduc, a adressé les remerciements de

la communauté aux responsables de cette célébration.

“Elle a rendu hommages aux évêques, aux membres du
clergé de Saint-Jean et a dit son appréciation aux au-
tres communautés religieuses pour leur solidarité.

Elle en a profité pour définir la nouvelle orienta-
tion de lacommunauté. Il faut transformer le contexte

: social. Il faut repenser la modalité des services.

120 ‘Au cours de la cérémonie, on a observé 100 se-

0 condes desilence à la mémoire des pionniers de l’oeu-
: vre disparus. /

; A L “(Photos Studio Brouillette)

}
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Soeur Georgette Leduc
Supérieure énérale

“ L'ecuvre s'est édifice. grâce à
la collaborationet à la solidari-
té de tous”.
    
    

S. E. Mgr Coderre
/ Evéque de Saint-Jean

 

“ Rendons grâce pour ces 100 années de-travail souvent. caché,
mais combien efficace”

“4 = pe = ce
L

»

 

La nouvelle Clinique de
‘Hopital de Saint-Jean, qui a
été |naugurée, dimanche der-
nier, sera ouverte au public,
pour visite, à partir. de ven-
dredi ie 3 jahvier. On pourra
visiter cette nouvelle annexe |
durant cing ou six jours, a
dit le docteur J-M. Côté, di-
recteur médicai, dans son al-
locution à la fête du cente-
naire. L'entrée est sur la rue
Jacques-Cartier.

> :

; ‘Mgr Lucien’ Messier : =
Ex-aumônier- =

JElles ont passé cn faisantle a 2
pion. avec le zèle, la charité et
le dévouement puisé dans, la

-vie de Mère. d'Youville ”.

   
-

 

| | ,

1 ; Mme Joseph Tremblay, âgée de 103 ans et Dr Jacques Phaneuf |

1 5mois,pansionnaire au over de l'Hôpital, s'entretient ovec Président du Bureau Médical

S. H. le maire Bruno Choquette et le député Walter Smith.ame

Trembloy oinsi que M. L. Tremblay, âgé de 93 ans,ont été pre-
“ sentés à l'assistance. M. Tremblay n'a aucun, lien de ‘parenté
avec la centenaire. : =

*

“Je souhaite que la collabora-
tion des Soeurs -Grises continue
dans le nouvel hôpital”. |  

—
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NOS TARIFS :

 

Mini

: 5h LE LUNDI SOIR

 

Maison. située dans le village de
Lacolle, 3 logements, 220v.. eau
chaude, garage, prix modéré, vend
pourcäuse de maladie. Appelez de
6 à 8h. du soir 454-3481.

- {AV-7330)

A vendre à Napierville:

Pour règlement de succession, mai-
son située à 103. rue de l'église à
Napierville. avec les bâtiments et
grand terrain sur les abords de la
rivière, l'Acadie, Pour renseigne-

  

  

  

   

 

mumi-75-çents pour 20 mots
3 cents le mot additionnel
ANNONCES ~ VEDETTES“

. $145 le pce par colonne (minimum 1% pce)
Toute annonce doit nous parvenir avant

payables au comptant,

| Saint-Jean:

ei

 

pièces chauffés, 5100. par mois.
nstallation laveuse et séchéuse.
Tél: 347-2089.

=.

A Napierville logement 5 pièces.
“ Tapis mur à mur, draperies. Logis

situé près de l’école. Appelez 245-
7052 Napiervitle. :
a +(AL-7340)

347-5326
x Montréal: 658-0613.

ES PETITES|
téléphoner à 245-3651ou 245-3679
8 Napierville .

 

Caniche toy. fox, épagrieul, fiére
race. Aussi, méles pour service.
Caniche  feméranien, pékinois
blanc. S'adresser à M. Hervé Séné-
cal. Tél: 347-1792.

PE

Vente trés beau choix de coupons
a la hvre; coton, nylon, flanellette.
Fourrure à tapis, lisière pour tis-
ser et tresser les tapis, phentex.
Tricot de- coton pour—éhandass.
S'adresser au Magasin Germain,
350 St-Jacques Napierville.

| {AV-7088)

?,

Restaurant épicerie, bon chiffre

 

s Pourquoi travailler pour juste jo-

—de-téléphone—a24 TueSt=Prerre.

      

 

  

CENTRE DE REPARATION |D
APPAREILS ELECTRIQUES
NSRUE CHAMPLAIN,

 
/

rue Cousins. ; ; IE
- (AV-7334}

was

 Fiates isoler vôtre maison avec de
la laine minérale *‘Fibreglass” souf-
flée. Celle-i sera plus“ chaude en-
hiver et plus fraiche.en-été. Econo-
misez sur le prix du chauffage. Dé-
barrassez-vous de l'humidité qui
détruit vos murs intérieurs et ex-
térieurs. Appelez isolation Riche
lieu Enr. Tél. 347-1123 a Saint

Jean. “ (D-5807)
ex

indre les 2 bouts? Ayez l'oppor-
tunité de. faire à temps partiel en-
tre $50 et $100. par semaine. E-
crire et donner adresse et numéro

 

 Tél. 346-6538. St-Jean.

 (D-7320)

 

ments, s'adresser sur les lieux ou d'affaires. S'adregser le soir à 178 ses Ensemblecomplet de j

| ‘ ski tout neuf. Ven-
OO,OO - drais à réduction, im-

= médiatement. S'a-

| DECES dresser a 204 Riche-
MME JOSEPH TREMBLAY M. EMILE PELOQUIN Annoncer lieu, M. Bernard

VC :(SUITE DE LA PAGE 8) . : '

| | - chez 347-3595.
 

M. CONRAD DAVIGNON

Le jour de Noël, est décédé subite
t à sa demeure, M.Conrad Davi:men

gnon, époux de Marie-Ange Lavoie. H
etait âge de 52 ans. Outre son épouse,
il laisse dans le deuil six enfants; Be-
noit, Cécile, Marie, Lorraine (Mme
Jacques Boulerice), Jeannine et Deni-
se; trois frères: l’abbé Jean-Paul Da-
vignon, aumônier des Forces armées
du Canada; André, Elisée; une soeur;
Marguerite (Mme Utysse Pilotte), plu-
sieurs beaux-fréres et belles-soeurs.
Ses funérailles ont eu lieu samedi a
ka Cathédrale de St-Jean.

 

MME HENRI PAYETTE -

 

Le 25 décembre, est décédée Mme
Henri Payette, née Célina Berger. Elle
etait agee de 74 ans. Elle laisse dans le
deuil cinq fils et ses brus: MM. et
Mmes Marcel, Guy, Lucien et Jean
Payette, M. Yvan Payette, quatre fä-
les et ses dres; Soeur Françoise
Payette, C .D.; MM. et Mmes J.M.
Laplante (Gisèle), André Quintin
(Jeannine), Roger Blain (Lise); ses
freres et ses soeurs: Mme Aime La-
rivière, Mme Eugène Godin et Mme
Lucien Turgeon, M. Wilfrid Berger
Mme Georges Pendleton, M. Henri
Rutre, Mme Aurore Roy, MM.

et Adélard Berger; plusieurs
beaux-frères et belles-soeurs et ses
petits-enfants. Ses funérailles ont eu

ieu samedi en l'église de St-Edmond.
Inhumation au cimetière paroissial.

 

MLLE LOUISE FARMER|
Lo > f

|

 

 

Le jour de Noél est decédée Mlle -
Louise Farmer, 17 ans, file de M. et
Mme Raymond Farmer, née Margue-
rite Hébert. Outre ses oere et mere,
elle laisse dans le deuil un frère, Pier-
.re et une soeur, Daniele; ses grands -
parents maternels, M. et Mme Raoul
Hebert, plusieurs oncles et tantes.
Ses funérailles ont eu lieu samedi
matin en l'église Notre-Damede
Lourdes.

 

Lundi 23 décembre, est décédée Mme
Joseph Tremblay, nee Marie-Alice
Bouchard. Elle laisse dans le deuil 13
enfants, brus et gendres: MM. et
Mmes Stanislas, de Saint-Jean; Emile

Mardi le 24 décembre, est decéde
subitement M. Emile Péloquin, époux
de Jeannette Lasnier. Age de61 ans,
de défunt était avantageusement
connu dans le monde des affaires, et

de Montréal;Mme[Arthur Beaudry.à toujours-coopéré a de nombreuses

Donat Courtemanche (Gertrude
St-Jean; M. et | René Tremblay,
de Laval, M. et e René Theberge
(Antoinette), de St-Jean; MIIe Rol-

(Marguerite), de St-Jean; M. et Le
, de

  
lande Tremblay; M. et Mme Normand
Dubuc (Lucienne). de St-Jean. M. et
Mme Jacques Samoisette (Marie), de
St-Jean M. et Mme Jean-Charles
Skylling (Germaine), de St-Jean: M.
et Mme Jean-Paul Tremblay, de
Montreal; MM. et Mme Gerard, de St-
Jean; Marcel, de Valleyfield, ainsi que
de nombreux petits-enfants. Ses fu-
nérailles ont eu lieu jeudi en l'église
St-Lucien. Inhumation au cimetière
de St-Jean.

organisations. ‘Outre son épouse, il
laisse un fils et sa bru, M. et Mme
Marcel ‘L’Hereauit (Rita) et Roger
Vivier (Lise); ses frères et belles -
soeurs: MM. et Mmes Joseph. Raoul,
“Gérard, lrenée, Georges et Rosario
Peloquin; ses soeurs Mmes L Lanoix
(Cécile) et Philippe Perron (Beatrice)
M. et Mme Henri Lalorse (Gabrielle)
ses beaux-frères et beiles-soeurs; MM.
et Mmes Isidore, Eugène, Philippe,
Roland et Normand Lasnier, MM. et
Mmes Paul Benoit, Albert Hynes,
Bill Lewis, Neil Thomson. Ses funé-
railles ont eu lieu samedi après-midi
et l'inhumation se fit au cimetière
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APPEL D'OFFRES
LA COMMISSION SCOLAIRE |
REGIONALE HONORE-MERCIER

69. boul. Saint-Joseph, Saint-Jean, P.Q.

BUREAU GENERAL DES ACHATS

 

 

La Comission Scolsire Régionsis Honoré-Mercier recevrs "à
18 heures (heure normale de l'est), jeudi le 16 janvier 1969, des
sous enveloppes srellées pour la fourniture de: . /

MATÉRIEL ET ÉQUIPEMENT
D'ÉDUCATION PHYSIQUE

Chauve soumissionnaire remettra son offre sur le “Bordereau de

auquel il joindre un bon de garantie ou un chèque de garantie équiva-
à su moins 5% du montant total de son offre. Ce chèque visé sera
à l'ordre de “La Commission Scolaire Régionale Honoré-Mercier”et tiré sur une banque canadienne ouune caisse populaire Desjardins.

L'offre sora remise dans l'enveloppefournie à cette fin per “Le Com-
mission Scolaire Régionale Honoré-Mercier.”
Ces offres seront expédiées sous pli recommandé ou remises demain à main à l'acheteur de la Commission Scolaire Régionale HonoréMercier. H appartiendra au soumissionnaire que son offre arrive à

temps. *

Les soumissionnaires pourront se procurer lecashier des charges àcompter de 9heures, lundi, le 6 janvier 1969, auprès de l'acheteur dela Commission Scolaire Ré Honoré-Mercier, Monsieur Mau-

Un dépdt de dix dollars ($10.00) par cashier des charges sera exi-.. pour obtenir le dit cahier. Ce dépôt sera remboursé ;ceux qui présenteront des sournissions, et cela, après l'ouverturedes
LeCommission Sootaire Régionale Honor [Le Commission Ré é-Mercier ne s'engage àaccepterni la plus basse, ni aucune des offres reçues &t ouvertes;elle an réserve également le droit d'accepter toute soumission en tout

‘ Guy Dubé,
Setrétaire-trésorier,    Administrateur-général.

J

 

 

 

  

 

salon” préparé &cette fin par la Commission Scolaire Regionale, |
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RECEPTIONS CHALEUREUSESAVEC DES +—1
; ee , , 5 ' ~ , ee, pm Ch © Le Te : ; + *_ HORS-D'OEUVRE CHAUDS:+1 e5 ois i

Quandà l'époquede Noel. vos invités uittent le froid du dehors pour goûter la chaleurde votre maison; ac- |
cuelllez-les avec des hors-d'oeuvres chauds appétissants. Les économistes ménagères du ministères des Pêche-

_ries du Canada vous offrent les recettes de quatre plats favoris qui peuvent être préparésà l'avance et mis
au four à l'arrivée des invités. 5 | . Lu EE. :

| LL _… oo i Le mot mystérieux véus est offert par la _

ù Pharmacie Régnier

195,Rue RICHELIEU Tél. 346-5582 ST-JEAN

PRESCRIPTIONS PRODUITS REXALL | : BE . CHOCOLAT ET BONBONS LAURA SECORD

= MOT MYSTERIEUX "m
Il suffitde trouver le mot mystere en rassemblant leslettres

  

 
   

 
 

    

  
  

 

   
 

i morizontalement seulement) laissées non encerclees apres que
{ vous aurez inséré les noms donnés ci-dessous. Les lettres formant

3 le mot se suivent dans l'ordre. : ; .

i , Vous pouvez connaître les sept lettres de ce mot

; Pie, PO Ery Feee ER LEE CE ; ”  HORIZONTALEMENT: de gauche à droite ou de droite à gauche.

i 2. : “Bouchées de À hon : a la vdgd bonde © VERTICALEMENT: de bas en haut ou de haut en bas.

co 1 Dee DIAGONALEMENT: de gauche à droite ou de droite à gauche.
» - . /

. - ; 7 aa à ,

1 2 c. à thé de câpres hachées 3 bolte(de ances|dethon | SE
"1:4 de tasse d'amandes eifilées et grillées 12 tasse de céleri ‘hachéfin. La000 | 2.34 5 6 7 B 7 1101! 12135 141S ;

} c. à table de piment vert hache 3 bâtonnets de pâte _ TT -. \ T|R|E|R E|R|C|O PA LIT

Epoutter et émietter le thon. Ajouter la mayonnaise. le céleri, le piment sert. les câpreset les amandes.bien” 2 elo rol]All E
mélanger. Abaisser la pâte et la détailler en carres de 2 pouces. Déposer 12 c. àthé de mélange de thon au : :
centre de chaque carré er relever les comsde ls pâte vers le centre en forme de baluchon. Presser les coms 3 I sp: M

Le semble. Cuire au four 4 4300F une dizainede minutes où jusqu'à ve que la pâte scout cuite et légèrement 4
+ dorée. Six douzaines de bouchées, ’

: — ' Me | pa = Ta S S

Canapés chauds roulés ew paupietles © 5 |

2 boîtes 3 1 4 onces chacune) de sardines 1 2 «, à thé de raifort préparé ; {'
j canadiennes 10 tranchesminces de pain blanc très frais 8 E

: 3 [2 ¢. a oede jus de citron 1 4 de tasse de beurre fondu. :
c. a thé dolgnon haché fin ; . 9 R

; 1O A
Egoutter les sardines et mettre de côte 1. a the d'huile, Ecraser le poisson et y mouter l'huile. le jus de ci ;

tron. l'oignon etle rarfort Bien melanger, Enlever les croûtes dupain ettartiner chaque tranche avec le metan- iH oO
ge de sardines. Rouler chaque Inancheen paumiette et fixerles deux Hôéuis avec un cure-dents. Badigeonnerles 12 T

+ £$ canapes de beurre fandu et les couper en deux Placer dans un plat peu profond et durer à 4000F pendant 10
minutes. Environ 20 horsd'oeuvre. : :| 13 Q

| lettes di odes 4m |= 0 F
: ouleltes dbuilres auX amandges LS { + +
So nl Bow Lr Co cite iS. I 8 C É EJE|R

; | ! 8 de c. à thé de poivre oo . ‘ LL; | . ; de € Î A doré. Gèle Rêvasser
32 pinted'hultresnature égouttées : 2 c. à table de beurre fondu ou de margarine A 1 = J Rim
unes d'en ed € Pré hachées” ; 1 ceuf. légèrement battu pause Horaires mer
i hi de “ilà nc achees : ! c. à table d'oignon haché fin _ , Amuse Risée

14dec à thé desel mene Beurre fondu ou margarine !  Ardues “Labouré Rua:s

’ L- Arrivent Rudes
; . amandes. le persil. Toi © i 38015 Mage Rises

Hacher les huitres, les melanger aux cubes de pain ety ajouter les amandes, le persil. l'oignon. le sel, lepot Assails NT >
t 2 «. à table de beurre fondu. Melanger legèrement. Incorporer l'oeuf au mélange. Faire de petites bou: Avenir Misa:

vre et 2e. : orice ‘Tremper les bouletids dans le beurre fondu et les disposer bien séparées :
lettes de la grosseur d'une cerise. Trémper ‘es Dorer à 4000F de 10 à 15 minutes. Piquer un cure-dents lag -
les unes des autres dans un plat a four peu profond. Dorer à 4000 Ç €, 2 es se FY “MES } Canadienne Nage Sarclé

_ dans chaque boulette et servir bien chaud. Environ 31/2 douzaines de boulettes. Canailles National e Sésame

‘ ———…———SES Chat = +

de Le Lo ; : ET Ts Corrida Pannes ° 20°
Pine aD I en ad 01 duel: i Ti TE Ea CoE . Le Cl Tarde’
Lomieheee  Tourniq uets de homard Ces LL 1 Costume * Pansée  ; =
TELpeTe ML a . CTE yc = fournée

| a oo Ï | ; ate suffisante Coutame Pétrins ‘  Trahque
on . Quantité de pâte su : Crier Pres 9

1 boite (de § onces) de homard “pour une abaisse . Pracréer /1/4 de tasse de mayonnaise’ : C12 (asse de Cheddar râpé. = . ; , rocrée: . Lser

1/2 c. à thé de moutarde sèche | | à (as e Che rape. Des’ iné

Co i Ce or ‘ : . ' OT )

E tter le homard et retirer le cartilage. Hacherfinement à la main ou aubroyeur. Y incorporerlapayer Ecrasera, Rafrarchissent  ,* Vases Ji

aiseet lamoutarde sèche. Mélangerle fromageet la pâteà tarte, et. enuré deux feuilles dePedepapier Emp rise Raseraient T *+Vendale +
SC + : > > sure ru ai Ate tie > a se © eu ( - € is ne . - +, =

; rancle: 3 pouces, à l'épaisseur d'un huitième depouce. Enlever ki te . oC jai ps a+
ser Ia pâte enunrectangle de sur| ard sur abaisse, Enroulerle toüt dans le sensde la longueur comme Encaisse .  Riars — Vepre

wird du davis,Files : entlégérement le papier ciré à chaque tour. Fermerle rouleau en le pressant sur tou : Entrer Reproche. Vomir
Eee LL ë . hop , tlècère » ‘À Are J bd ans 2 Al oe a, ah pee 5k6 - i ; ; : ; -

ue amEdieroEnaclopper le rouleau dans un papier ciré et le refroidir aumoins! heure. Lorsque le rouleau qu ; Soa 1° . -,

Sn fe me.Jedétailler en-tranchesd'un quartdepouce. Poses chaquetranche. à oofae à 12 minute roufus Lo ro LT i 0 |
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“DISTRIBUTEURS DES CLAVIGRAPHES
“ OLIVETT-UNDFRWOOD

Prix d'introduction
modèle telqu'illustré _

  

 

 

LIVRESDE PAIE

Rend la corvée deprépara.
tion de la paie tres facile.

… Pour tout genre d'entrepri-
se. Co

D'un coup d'oeil vous avez
l'image exacte du gain et
desdéductions de chaque
employé.

Pour équipé de 8 a 100 em-
ployes.  

CARTES A POICONNER

EFFICACES

Cortes de controle exclusives à

la LIBRAIRIE DU RICHELIEU

Ces cartes imprimées sur cor-
tonnagede bonne texture cou-
vrent une semaineentière et

les extras.

 

  

 

NOUS AVONS UN CHOIXINTERESSANT ET TRES VARIE
DE PEINTURES A L'HUILE NUMEROTES. PROFITEZ DU _
RABAIS ACTUEL DE 29% pour en acheter plusieurs.

  

  

    

  

ENSEMBLE, peinture = encadrement.
sont de dimensions 9"

Nouvelle série ARTISTE
en 16 couleurs.
Ci-contre,
jumelés, numérotés prêts
à être peints.
nants de peinture, des

! pinceaux et un livre de
recommandations.

deux sujets

18 conte-

Ces encadrements
12” en chêne fini-main.

   

AGENDA PLANNING
——- QUO VADIS

© VOTRE
SEMAINE

©ORGANISE | T0

 

 

La memoire est une faculte qui oublie.
Ne ratez pas vos rendez-vous et eta-

blissez votre cedule de travail grâce

@ un agenda.

Nous avons un grand choix de modèle
a prix varies. Reliés a couverture ri-
gide, relies a couverture souple, ou
modele a feuilles mobiles 365 jours.

 

 

- Jeudi; 
SUR TOUS LES ARTICLES

\ DE NOEL
i 10m

Du lundi au mercredi }
9.00Hrs.À.M.-a5.30 hrs, P.M.

 
 

9.00 hrs. A.M. a 9.00 hrs.

P.M.

Vendredi; 9.00 hrs. A.M. a 9.30
hrs. P.M.    2

MARCEL BELAIR
/ dir - geraut
{

Samedi; 900 hrs AM. a 5.00 hrs
PM.  
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